
LES   ÉVÉNEMENTS       LA   GUERRE !Lel3d^embrel940. 
EN AFRIQUE DU NORDI AéRIENNE »* F"-^»_W'«««-t 

sum OB LA  PRJEMIBRC PAOl 

rume blindée allemande. Les avia- 
teun de l'Axe opérant éBaiemeni 
av*c une extrême rigueur à larriére 
et dans les ports de ta côie alge- 
rlanne. l'adversaire a dû rabattre de 
aaa prétent:on£ de chasser les trou- 
p«a de l'Axe du ao: aincain. Ccllcâ- 
el consolident la xéit de poni con- 
quise en Tunisie et benêficieiu de 
l'appoint de renforts continuels. 

En Libye, la Se armée britanni- 
que en est encore a la période de 
t&tonnemeni. avant de «e risquer à 
pa&ser à ;ofren!»:ve A l'amére. 
leurs aérodromes et !e ravûailîc- 
ment achemine vers Benghasi par, 
mer. constituent des objectifs pour' 
l'avlauon de l'Axe. 

EXi « au 13 décembre, la R.A P. a 
perdu en Afrique 44 appareils, tan- 
disque les Allemands en on' oeidu 
16. j 

Des forces bliadées        ! 
M|lo-saxMiies attaquées 

arec saccès par l'aviation 
alIcBasde 

Quttre Moiair.M viennent à pe: 
ne de s'écouler. terit-U, et le» trou- 
pes de l'Axe «e aont assurée» en 
Mêditerrsnee des po»lt)on«l* ou ,o^„ ,„„nt tuées ou bles's^s' 
lusqua present elles nsva.ent pu..^ ^ Rouen, la pouponnière du I. 
encore mis le pied. jbourj   Sottevillc   lut    touchée   en 

Le journaliste termine son expo-| plein par une bombe du plus lourd 
M en affirmant que le» adversair,?slcalibre et entièrement détruite. 
de   l'Axe   n'avalent   nulle   part  siij    Tous les chasseurs allemands .sont 
prendre   l'initiative,   celle-ci   ayanti rentres a leur base 
toujours ete et restant   entre   '*»[,,,, .     n     , 
mains du Fuehrer Lc liwBoardemeiit Gc Naples 

UtuiTi Dl LA raiMitm rAoïi 
MUITI  Dl   LA   MIMIIII   »Aai>   
  • I,es   hommes    de    Peyrouton 

de nombreuses .ictimea p.rmi ta ' P™*"**""' Immédiatement 4 
population cicile Envir« STpe,- l«rr«taUon de M^ Lava^ et le 
sonnes furent tuées ou hl«tfiM.s       condiilalrent a Cnateldon. Rien 

INFORMATIONS 
REGiONAlIS 

Un ilocteur écroué 

la coûté cher aux AngkhSaxoBS Le 'i cas Darlan > 
j .   I      r«__»-», I     Rome. 13   — On apprend   au SLI- 
flevant les UPUBBBCS jjei de l'attaque effecitiee sur Nap.tv- 

_,     ,       ,,        ,       r»,-i.. QÉr^.^H »l P*"" t^*s *vio"s Quadrimoteurs am - 
Geneve.   3. _ I^ . Da.l> 8»e.en ., ^eains dan. l'aprèsHnldi du 11 de. 

écrit que  la seance  secrete de   a ^ ^^ ^        ^ appare,'.-; 
/^>t*mKp*   H*a   rWnmiinPll     mi    coins .1 . . w-r-— Chambre des Communes, au coui& 
de laquelle on a discute le c ca^ 
Darlan » , se serait paaaee daiu u:i<> 
atmosphère « plutôt tendue que de- 
monsirauve a. Les parlementaire, 
se seraient abstenus d'acclamé) 
Churchill lorsque celui-ci a fait soii 
en'.rec. 

Les Soviets scat toujours 

hostiles à Darlan 

pour manœuvres 
criminelles 

à Aîlly-le-Haut- 
docher 

LA  VIE SPORTIVE 

Une   «rave   affaire   d'avortemeni 

nt- fut négligé pour assurer la 
publicité de l'arrestation de ce- 
lui que le Maréchal Pétaln avait 
désigné pour lui auccéder. En 
déshonorant Pierre Laval, en 
rendant son retour aux affaires 
Impossible, en donnant à cette 
opération un caractère offen- 
sant pour le Fuehrer, on voulaitLient déire decojverte a AIMy-la- 
briser définitivement le rappro-M«ui-CI«oftar. Le» gendarmes étaient 
chement   franco-allemand. '^.ur une p;.ste depuis ionutempa d- 

Etudiant   les  terribles  censé-,Jà. car ces manœuvres remontent 
quences de ce triste annlveraai-'au 4 février de cette année, 
re   M   Dominique Sordet. dlrecl    Après une mlnuueuie enquête i^s 
Air ri-.Inter-Prance»   Douvaltk^"""""**  d'Allly ae  presentèren' 
eur d « ^""y-"*"^,^ *', j^"^ domici'.c de la dame O... 32 an.v 

écrire ces Jours-ci que le crédit 1^^^^ ^^ ^^,^ enfants, don: le mari 
de questions 

ont été descendus au-dessus de 
mer fWT des formations de chass» 
Italienties. Un troisième avion anv- dr la France aux yeux du Relch|çgj nrisonn'cr        
ricain ayant été gravement endom-Jen avait reçu une grave atteinte | cette femme ne' tarda piâs à avou.-r 
magf.   a   du   faire   un  aiiemssaaei    ^^  structure Intérieure   fran-iavoir   obtenu    l'avortement    gri::e 
force à 130 km. au sud-est de N.<-!çaise. que la défaite n'avait pas 
pies    L'equipaçe.   jompose   de   d'X;iÂt.,,,,i.   a rommencé à se désa 
hommes, a e.e fait prisonnier. Q la- détruite, a commence a se aesa 

Oer.éve.   13. 

tre autres avions ennemis ont éie 
sér.eusement atteints par les chas- 
seurs   Italiens.   L'un   d'entre   eux   a 
quitté la zone de combat erf dega- 
arant un épais nuage de fumep l't 

Le corrcipûndan'idoit être considère  comme   perd i 
-   " '—*~" Deux autrea avions assaillants ont 

été abattus en flammes par la D 
CA.  Les eacadriîles Italiennes on- 
perdu un appareil ; le pilote a été 
grièvement blesse. 

Au-dessus de la mei ionienne desires"   radios    anglo-américaines, 
laient. harcelèieni et bombaiderenij tiques  à  l'fBard  des  autorités qjii chasseurs   Italiens   ont   in,ercepie|gpcentua son glissement vers les œiiiic"   mis'*ur  la  «lierre  à  son 
lennem, à bout portan:. Cinq chaisl commandent   en   Afnque  du   Nordf.me    formation    aérienne   fnnem:.> , . funestes   et   les   illusions I'«-ir   nia évidemment  les fats ai 
furent detru.ts. 5 gros tracteurs «tl Ils   insistent   auasi  sur   le  danger volant en direction nord. P:us:eui-,«|iaées   lunestes  ei   les   musions. | ^.jr, nia eviaemment  les la.ts qi 
2 camions lourd.^ charges de maté-|crèè par le fait que Darlan a reuss:(appareils ennemi-5 ont été attein' 

Berl.n. 13. — L'aviation alleman- 
de a attaqué,  le  12 décembre, sjr       
la front tunisien, des forces blin-j^,pi3iimiij.ie du c Manchester 
déee et des colonnes motorjiéea en-jouârdian » socciipe du raéconLcn- 
nem;e«. Malgré '.a nix«te de laitement des Soviets au sujet de IJ 
DCA. adverse le» aviateurs de com-i5i;ua;;on politique en Afrique du 
bat allemands, plongeant vers lesjNord. Les cercles soviétiques d" 
chars anglo-américains qui segait-j [jondres ne ménagent pa.s leurs cr 

gréger car une nation se décom- 
pose aussitôt qu'elle ne sait plus 
ni où elle en est. ni où elle va 
Pendant dlx-hult mois, la Fran- 
ce, privée de tout axe politique 
a flotté au gré des événements 
et surtout au tré de l'apparence 
des événements 

L'opinion publique, livrée pieds 
et poings lits à la propagande 

aux sojia spéciaux que lui avait 
prodigues le docteur Leco.r.te de 
LmBpré-lêa-C«rp»-Sainta. 

Le Parquet d'AbbeviUe. aussitôt 
:nîo:me, effectua sans tarder un 
transport de juaixe. A Ailly. MM 
CoLietoux du Tertre, procureur de 
l'Etat : Jourdain. Jufe d'instruc- 
lion. accompagnés de M. Sellier 
ffreffier. interrogèrent à leur tour 
ia femme O... et les explications 
assez nettes et précises qu'elle leur 
fournit permirent aux magistra* 
d'ctïectuer aussitôt un autre traru 
port   a   Longprè.    Le   docteur 

tliia   insistent   aussi  sur   le  danger volant en direction nord. Plusieursl „-»wi„„      nHr«in*rtm*i.,., h..*   *.«'.«.   «nr/vv.-.    i«>   maoït. 
2 Cernons .ouru., cnar.e, ue „„..^lcréé par ;e tait que Darlan a reus«:lappareils ennemis on, ete «tteln'.lLamach ne      administrative.^ m reproehe,^^   magiv 
rirf. ineendies. sautèrent. Deux ..u-|4 consolider sa position avant que dont  trous jravemenl. Le re.^te Tu. ébranlée   elle-menie   par   ' a'tl- trats pui^v oB.enir 
-~J .__ . K—. J* ..««._n« A..»-n.«.Tnn( «i^nr nri« une rin inhiio,i H* f.ir* rt«mi-t/.Tir irance des Idéaux de subversion, preuves assez conc.liantes pourp.o. ._»^"7; 

aehevalt de  se dlsloouer W*^"   «   larrcslatioii   du   medec 
acnevan ae  se atsioquer- I contre lequel M, le Jujre d-itistruc- 

BOXI 

MIR kl mMO — L'OWIHON 

LAREVAHCHE 
DESCAMPS-BERTOUILLE 

FUT ARRÊTÉE 
AVART LA IMITE 

tMll* chambrée diminrtie a ; Or- 
pbéoii ou IM orgjnlaateur» otlraleni 
à leur public up apecticl* tntera»- 
jani h* comb«t-v«îette D«#camp»- 
Bertouiil» tint !•• «pt t.t«ura en ha- 
leine Juaqn'KU moment ou le Btlge, 
blcM* à la tète, fut coatrtmt par 
l'«rbiu-a à l'iMtndon Jusque la 1M 
deux homme» •étaient do^né à fond. 
t>e»camp« p*ftant tré» vite en upper- 
cut» et court» crocheu de» ûeua 
matoa. maU lalwant Bertou lie refai- 
re le lerrain perdu et con«erTer une 
Ct4s léfFére iivince aux polnM lonquc 
> combat  fut  interrompu 

Kiel Michel neui pas en C»rlier 
un advenij:re a M taille 11 nou» faut 
regretter a ce »uj«t 1» façon un peu 
trop caveîlér» avec laquelle on vou- 
lut f"l:e p»»««r au» yeux du publlc^^ ]^ g^ repriae 
Carller pour Décru SI le» otflcielfe 
a"»»»!ent pas denwndé i» production 
de ia llc*nc« le tour *v*ii Jou* ! Que 
'.• père de Décru aoit décédé la veille 
sel» «st fort poa»lb',« maU lun 
n'excuse paa lauire 

LN RgtULTATt TIOHNIQUIt 
Amateur» en 3 raunda de 3 minu- 

ta».   —   Adam    (B.CL.),   «3   kg.   b»l 
PfUM.  (Arraai, «a kg   — Combat co- 
mlque   entre   deux   homme»   qui 
conn»i«Mni    pa»    grandchoee 

NATATIOH iValancianna»  u  y a  un  mo«. mal» 
■cette   fOia  le   • Kld »   domina   légère-, 
ment   aoo   adversaire,   tequal   accuaa 
d'entrée un crochet au foie   Cingler. 
eneaiaaeur   hoi-a   liRne.   récupéra   par 
1»  »u:t«    La   Va.eiic;ennot».   larcade' 
«jurclllére droite ouverte,  dut »ban-, 

£^^^^:^^£i A OBTENU UN BON SUCCÈS 
rent.n Hu ra»t» e»(ai»ment dan» »on LA««>c:»tion Bportiva da» Cfttml- 
roln au 5e round, la main droite ^^^^ aHe.iemme» orgaolMlt hWr aux 
iblmée    Cependant,   Dla/   le   maime- ._   —.-..— 
nail   »*neu»«ment   *t   »embl«!t   pou- 
voir  conclure  «v»nt   la   limite.   Chez 

m«teur».    Hermal    et    Lrlcr*'*'- 

LE GAU IMRMATIOMAL 
DE ULLE 

Ba:na L-lioU un ga.a d« D*tat-oa 
qui mettait «ux pnaea la» réputée» 
éouipea It Royal Ixellc» SwlmmlnH' 
cTub   de   BruxelU»    .M   Pviplllea   d» 

rournircni de migiuilq^te» combau j^^-fy^^ ^^ Ulle, le Sw-nimtni-Clu 
ft recueillirent d'«i.leur« la» applau-j^j, Roubalx, le COS • La» Mageur» 
dlaaement» dune chambiée enthou-jLjjioi» » «t 1«» élémtnU du c.ub or- 
»L»»le innl«ateur 

LU IIMULTATt i préaldae par U. Raymond Sariaut. 
Amateurs 3»3 : Delbove < Vaien- -^,„u4 ,y^ Sport* r»pr*««otaai M. 

rlenne» et Ternilgnoay (FreaBea) ' p^^^i Dehove. maire de Lllla. 1» réu- 
font match nul : Phllippiac (Ntruxi i^.^^jj oDlint un bon «uccé» et il faut 
bai Hébert iValcnclenn*-.') aux jiL» , miciier MM Charla» Vandenbérghé. 
P    Henn»;   (V«lpiic;enne»i   bai   Bn»-|, -  ■          "Idirecteu ,„ _,    de»   Balna   Municipaux 

Fourmic»)   aux   point»  ;   R'><1''1* ^--^.^ny,^ ^^ Oamu». qui furtnl a la 
(Fra»na»l    bat   Oommei    (l[p_ur-|y^j;^ Jç ^^ y^^j  _ R  D 

LU RMULTATg 

^«"?7e"ur, riaVtrSp mféneur, .ban-lCourr^ér«   iprofe. 
,*«««. mit  9»  ro-ind • ootenu  un 

gue 
cniefci   aux point»  :   Lukasick   iPre»-> 
oeai bat Moreau iPourmiea) aux pu,. 

rraieMiannel» Il x 3 : Dta? (Four- ^ métras tora»»« déhuianu : lar. 
mias) bat Florentin Hu (Nœux) parS|{jj,ni (N,L,|, *À' 4'10 : ie. Hom- 
abandon au 4e round (blea»ure> l'œn (PN ) 43' g/10 : Sa. Uaaaon 
Sinftler aîné (Uarquettei bat Kidi^p^^^^' ^- g/io ; ««. o Leblanc 
Klotaire IValanctcnnea) par abandon  ,^'g(;; jf ,   49- ^'IQ 

  '    M matrtt «rawl rtama» : ler, J   «é- 
iray <C.*Li, 43" ; a«. Houalaux (S. 
loh ). 48- 2-10 1 St. B. Oalneaae (A. 
S.CH.). BO* 4/10 ; 4a. Otlcouri (P. 

IM.L ), 50- 8/10 
M mttrtt trawl **»utanu   :   lar 

IDelebarre  (C.NL,). 43-  l  at. Ploliart 
(SCR I. 43" a/io ; 8t. Uoraau )A.S. 
CH.i. 50' i. 10 ; 4e, Marécbal  (P.N. 

Le   g»la   d»   boxe   organisé   par   lalL.I. W 6/10. 
nelComti   édEntralde   aux   prlaonnler».      ,** métra» crtwl  loternatianal a*- 
'•!l'^_''^J*_^°"^VI^_^_V..?*'*'"L.^.'"iL5* nwr» [ 1er, Llekena (BruxtUatt- i; «"■; 

A HÉNINUÉTARD. 
WESOLOWSKI BAT SABYl 

AUX POINTS 

donne »u 2e round 
iccéa reten' 

tre» tanks furen; m:s hors de com-lles Ang'.o Saxons aient pris une de I obligé de faire demi-tour, 
bat ainsi qu'une piece de D, C, A.>ciS:on a son sujet. Ils affirment| 
En un autre endroiT, un r&ssemble-laussi qu'une collaboration aveC| 
ment de chars ennemis, bombardéJ Darlan ne peut amener que desj 
en piqué perdu cinq unités lourdes.!complications dans le camp angus 
un char de pairoullle et quaiorzc saxon notamment en ce qui con-, 
sroa tracteurs ainsi que 20 camions cerne la solution de.-^ problèmes po- 

Au cours de !a nuit. Bône   a été* ^uiq'JM    pendant    et    après    ce-'c 

;-r",; P^ e;"d;"t-';,°e",;tr?p:rt,'i %"'^%£^..^'"^'tor:â\ ".s-iri — 
^'^^^SÎBT^B^'^^S^'^^'^'^-'^^'^^ «aminé sévh tes I. district 

LES TROUBLES 
AUX INDES 

dans la rade r 
était en flammes aprw le btjmba: 
dement. 

Le bombardement 
du port de Bône 

Berlin, 13 — l^e Ha.:'- Ci'mnian- 
demeni de larmee communique a 
propos du tïombardemen; elffctué. 
dans la nuit de vendredi a samedi, 
par des avions de combat alle- 
mands du t>T3e lourd contre > port 

. Iniére entrevue avec Eden. l'amba 
[sadeur soviétique a expose les me > 
'mes -.dees. De .*on côte. > « Dai.v 
Sketch » annonce que, indcpendani- 
men! des démarches de Maisky. les 

lîTOUvemementR exilés se propose- 
: raient d'intervenir également au- 
i près du Foreign Office 

de Bijapur 
Bangkok    13, — Rad:o-Ue.h; 

nonce  quune   grave   tam:n<' 
dans le district de Bijnpiir  dans U 

La déchéance française qui l non a deèemé un mandai décrou 
est aujourd nui presque com pie- W* docteur a été incarcéré à la pri- 
tp par la triple perte de l'Em- 5011 d'Abbevi;:e 
pire, de l'Armée et de ta Flotte.! M. Jourdam. juge d'Instruction 
ne date pas de l'Armistice, mais:a été chargé d'insiniire cette affa,- 
de la HHlt fatale où une coniu-lre qui en fera certainement decou- 
ration ourdie par l'Angleterre'""i' d'autres, csr .es gendarme* 
et l'Amérique, avec la comoli-l'"'^'"^ "^"'•^ plusieurs piaf^. 
cité de politiciens de bas étage 
forçait la France à signer son 
abdication, 

S!   le   flottement  s'est   accru 
depuis sept mois c'est que le tar 

r; 

EN CYRÉNAIQUE 

quW vires du d.iTict  dp Gujer 
une grande penunc de produils al; 
menTnirP.^ «P fa.: .^rr.iir 

Des bombes font explosion 

 ...,  . ..   iBombay 
1 Bine  sur :a co e a jei enne        XJTAQUE PAR LA LUFTWAFFE^    Banjkolc   13    -   On   mande 
L«« attaque» ont  commence ver.-:                                - -„   -„ ' llnde que dans ;a province de Bo...- veui   laiie leiiuii m-i-r.^a,iiir. si 
J   heures   du   rnat.n    De   nom |Q£ L'AERODROME  DE BENINA'Oav"-"'"»'<1"« ««f.» <!»""■" ■'«■««""•Mous les éléments sains du pays.'^' 
uaes oomljes ecjiirantes lancées "^  L nu»ui/numi.  i/i. ui.i.ii.r. ,, nouveaux  et   iraves-^..,, » w.„ ..„, _,,, _, s„nt na''"' 

• le.  premierea vagues dav»,n..,   troubles ae sont pixrfuit.s. Des t^m-lLI^V*,. ^.."."''.'.'i.ULÏ'lLî^^^T 

Les nouveaux 
membres 

de la Chambre 
de Commerce 
de Tourctùng 

Martal 
novice 
au 2» ton 

ud  IBCLI   68 la   bat pattau'lomaieui  pabl:c  emplw.vt  ..  «aie   s^ooDanu 
(BCN 1   57 ka   :. pot.au. un'l^ 'Otnbai vedette oppo.alt  Eoou.rtl; 

trop vite debord». abandonna champ on belge .-an-.;   ra.tcti uiaaia   iN 

Mont.jne). J,    Noya;:.   lAJ.C.H.).   1'  •"   li« 
ittsaint   Ur.i,,   aoSiart   (N.Ll.  r lO" J/IO : 

t. iBruxelleal. 1-14'«/10. 

macrai beaaaa M«ets : lar. Csia- 
r  a7"  4. lo  ;   2e.  L*. 

aeni'b.au»  iNLl    r 35'   4,10 ;  Je. Vèrm 

étalon 
Oardan 

tasna 
trouv 

trois 
bre 
par les  première* vag 
planaient  aii^deasus de  U  viUv  e- 
du port de BOnc. La lueur de cesin^.   aviAnc   v   nnl   #1»   lUlmitt 
bombes perm.t   aux  aviateurs alle-l"**   »*10lw   7   «I"   ««   «ininS 
manda de repérer  les  Installationsl    gj^an  13  — Au cons de la lou'- 
portuairea.   lea Jetées et  les entre. ^^ ^^ jj décembre. ;aerodrome de 
p6u ain.vi Qie d effectuer <^es «tta-|B,„.n,  „, Cvrcnaioue occidentale, 
g'.ies   en   pique  e:   en   vol   p.aiie.j, ^,^ ,.„^„ç- ^ ^^ ,„„„^, p,^ 

'des avions de combat allemands ai: 
iiype  lourd,  Plosieurs chapeiets de 

en   vol 
Que!qiies   bombes du   ca'.br:'   lourd 
exp.osérent  à   la   périphérie  de  la 
ville   au  sud   ou se trouvent d'im^ 

portant.  depOt,   de   ..vi,.ll,e,n;n;',^f-2,n',-2S:'. Ti'^Sl" eTtni 

s'ïî.„s;y''s?'iî.e^;^aSs°ï^ïCJr^'^t^aî7=pf;^;âl.r^;: 
■       - ■    -  ■        i\ enrayer l'évolution de la ma- 

lladie. car la pente e^t toulouri 
inlus facile à descendre qu'à re- 
imonter 

Doit-on   tirer   de   ces   événe- 
iments une conclusion pessimis- 
te ? Oui   si Ion continue â se. 

On   mande   d-^'lalsser aller.  Non.   si  la  France]c:el » publie les irxtes suivants : 
prnv:nce de Bom- veut faire l'effort nécessaire   sil    P»'' an*ie en date du 20 novem 

bre ï9*2 ont ete nommés membre- 
Chambre  de  Commerce  d-? 

troubles «e sont produits. Des ^^■\),uM^fX"naT\a'*t^s^ar^nf^'fi'f^ ■' . ^ . 
bes ont fait explosion et cause de!^"^*"*^'^ par la gangrene etran-, jj^ Lec'.ercque. fabricant de tis- 
dégftts considérable» en différer,?^^^^- veulent apporter leur con-j»us pour wneubiement. A Toui- 
endroits <cours   total   et   désintéressé   au ■coing ; Tlberghien Louis, fabncaii* 

• leouvernement de Pierre  Laval.fde tissus, a Moavaux ; Ma*quillier|'*ï^  B''^' 
Le   peu   de   vie  qui   reste   à   IfliA,.   entr_epi-c:iCv;r   de   iravaux   pi- "' ' 

ler «u 2e round, 
Pr»ftMJann«lt   tn   It   raunds   d* 

ilnuttt.   —   K4d   Miehst   (S-CL I. 

IM matrM bratM dama» i  ire. J. 
I. r 4«'   : 2c. Cogca (B.c. 

:  3c. Cattocn  (PJUX. t.  1' 
tjftS; «c. Dc.CDUM  rP.N.L.1- 1' U' ^/lO 

remportai    R«iaii  3 K U.   Inttrnatlanai   :   Ici. 
,ni5C    Bruxe.le»,   V  4*"  4/10   ;   ae. 

Lea   «iitroi   récultat*   furent    :   en . Nageur» Lil-oi*.  l   «J" 4  10 ; 3c, AB 
av3   :   Furbnn,   M   kg    {Etoile   d«« cJi.. I   54    ; 4e, P N,L , r 58 * ♦. 10 
MintM  o'Ostrxourti   bat   lux   pointa      i^f matrM erawl aatfatt : 1er. La- 

'"=/,?■. ^4-k,     ■"cic^den néfBC.C. Apr*, un combat trta dur'     IM mcu ' (B.C.N.). " M- - GoTdcn ne; K ^^^^^   boxeur«!R*my (N L 

 « P" ***•""• "l^fJ^'Mlntrffnrf"""^    tour   a    tour   en    difficulté. 1 B,l.   r  M' 
.«■•qu-lTj-ntre   "   «Ç»'?"   "iL"^*"! Dhiln.ui.  qui .  plu. tic métier qu.   
mt  touché  louK  ^0''1 'tl'"«;"*/«on   c:>urigfux   adversaire,   rempoî-ii 

Vichy. 13. — Le « Journal Offi- 

p»«   éphl»   ce   «mp.   »u   .«uc.-.,o.),    bât   a.is    pomts    Mer ;.-»   kg. ' A S C H 
*'"D.«.m« .BCL.   70 ka   bat ••r-i'= F ^ '   :   Poiva'n    p   kr   (B-CCiT   B.|.„-"$iM   «ntamatianat   :   RI 
.-„ilu^h^^^ron    70 ke    Mr «rrèt^"  V*'"'^»    »■*  ""    'S-'I»um.i:e*i   font s,C    Bri:xe:.es,   2   36'   :   2e.  Nagcjm 

ptn'dVnt ÎL^cux o«m'é« ren/^^ Delport.    57   kg    .S.:iauni.ne*t ,4,10 : 4e. S.C   Bouba.s. 2' 44' 
Sî«mo*^-?nd  BÎn^uTlTde  v'?S::^\'   '•* ''• I>Ponfe au 2e round !     M „„tfat braaaa MbytantM  :  Ira. 
?^^^^-.^l«r7?«»> terrain n^î'     ''*''   «>™'>«'»   étalent   arbitrée   paroelmar    (NLl.   54'     B   10    ;    2t.   &•- 

ven-lre   au»   fiance  et   à   :'aatomac.|^""*"K"     _Zll!lL 
II   ébranle  même   !«   Lf-Ioia   par   de 
durs   contre»   au   corps    Blette   a   la 4   COl'BKRTIN 

Genève,   13    —   L'Ajrence   ««"utc loan-- Hnlt Ptre <olffnen<pmenl!t'-ics :   Richemond Jean   nestoclan -^J^;;'"''^^^ 
apprend   qu'à   Bombay   V^P^^^^'-' !;?retenu   afm '«■'«• «  Tourrolng   :  Schabai^cJ^.^Vge^.r^nT 
d'una bombe a tué un poiicier   Dix f^^^f"^""   .^^"^^^  Ti   "«liTl   J!.!*- marchand de  faience, à Tout- -«fï-cm. nt 

angio-amencains   Cinq   grandi 
rer.d.ea éc.a:e.-en:  dans le quartier 
dl  pon  et   s>Tendirep: aux   mstal-      g^j. j^ ^^^^ côtiére. dans la  re 
lanons de rhaigcmen^ A .lumbar- ^    Benehasi. 7 camion.^ enn? 
radere occid'T'.tal du port, les aua dctruits. Une autre con 
:eur» ont observe eçaiemrnt, apres „ .    ,:   . ^    vehcues artomobx 
ie»   detonamn,.   que   phisieurs   ln'«"J^r'°jj^^^J^^^^^^ 
rendes sciaiieni deciares   Les atta- 
ques pfteciLiée.s  pai   les lormaiionsj. „ ^ . 
de   combat    ailcmand*-.-;    durèrent      *^ 
près dune  heure c'  furent   exécii 
léë» so'js un c.r'. sans n:iagcs. 

■ provoque de violenu incendies. 

■proximité d'un dépôt desser.ce qu,. 

UM ftmtion de transport 
k la Luftwaffe 

repMsse nne attaque anglaise 

L'ABATAGE FAMILIAL 
EST TOUJOURS AUTORISÉ 

autres policiers e;  un passant  on',1^*»'»   patriotes   ne   soient   P«»;coing  ;  Odoux J    commerçant eu 
Eté blesses Idéçus dans leurs espoirs de voir,ti43^s   4 Touicomg  :  Catteai:  P..' 

La bombe avait é;é iancee. dan-'ileur  beau   pays  renaître  et  re- epx.er-coniiseur. à Tourcoing.        r 
tme des artères les pius frequentecs.ltrouver dan.i le monde sa véri* •i» —— 

icontre un arroupe de douze aBenis.ltable place r .    .      i^i:<| f^x rr? 

MORT DE LA FILLE 
D'EMILE ZOLA 

Pans. 13. — On annonce la mor'. 
à Paris, de Mme Lebiond-Zola. fille 
d'Emile Zola, qui a publie, sous le 
pseudon>-me de Jeanne Aubert. de 
nombreux romans pour les enfants. 

Ile  ne quittera  pltu son 
coin au tléb-.;i du 9e round, l'arbitre. 
M   CarUer. a oppoaant à la repriH du 

moment,  ie Belge me- 
,x pointa 

M. rCLTIER. 

;ÎN.L.), 58' .  4c. Benaux  (P-KX ). 1' 
I WATIR-rOLO 

lar match : Nagcura Li^iou : (E>u- 

POne BAT TISSIER 
A TOURCOING 

Les pertes de l'armée 
communiste chinoise 

36.545 prisonuiers 
et 36.868 morts 

reunion   de 
'•oing  f;t   recette : 

■nchr   «   Tour 
mieux   pour 

rv L _; lu.'   '   I M dévoua* ilu BCT. QUI R* mena- apremftit <lîacut*« par 1* pulillc. 
De BOnbrenX priSOBOierS llbereS'~nt   p..   t."™  «rtorU T^nft   . lanclen . « montr. afr«a- 

retrouvent leur famille 

lbot«. Rooae Hei:.n. Aubert (capttal- 
aei Oereppe. Bouckaeri. Lagrcua), 

,r-«tteni .e t.C. RaulMix (Fontaine. 
iPattam, Uou/eaux, Noireaux icapî- 
; lAir.ci. Fama. V.olettc. Cogcz j. par 
7 buts a 2 

Se match: R.M.C- •ruxcllca: rVele- 
nauguré hier par trou champlona dc'kaerv icapiiamei Vandci Borgbi, 
Prance et lun deux — et non dacjMocrl. Laecken» Liekcna, Orner. Uc- 
mo;nclrM *^ v p«rd;t son titre ikeii» Léon. De C.erck. Sirobantat. CL 

En etiet. bcsneaux. cbamp.on de<A.ft.C. Hallcmmci (Oou.n NOTC.IC 
France des movena tut battu aux, (rap.tainei Herdaux, Clalcquari- 
pomia en 12 x 3 par aon challenger Lamirelin, Ladeu DavoanCj font 
Tenet    decision    qui   Tut    d'a'.llcuraimatcb eu. par â buu a S 

DESPEAUX PERD SON TITRE 
DEVANT TENET! 

Le ring du Stade de Couberf.n était i 

TIRAGES FINANCeS 
Vichy. - Depuis quelques jou Vichy. 

Plusieura centainea de prtaonniera 
lllbèrés au titre de la relève ont re- 
trouvé dlmanciic leur foyer. D'au- 

ures le retrouveront aujourd'hui» et 
.demain. 

Parti de Compiè^ne aux premieiet 
;heure« du Jour, un groupe de 75 ra- 
: patries   originaire   du   Pa*-de-CaIals 

do 
:orma'.;on i 

compacte    d avio; 
allemands d;     . . ,^^ »^^„ 
a et^ atuqnce. dans la matinée d'ii quaitionn««s 

lolcio.   13,  — Selon l'Agence D-j 
me:, les forces armées nippones opi-    .^,,„     ,, „,, , 

,    .„,  — Le • Joumal  Offi-'a-n  en Chine du  Nord et qui on:;j;V dMc«»du"à'l4'rra«' en fin dema- 
des bruits circulent dans certaines i^i^i   »'puble   un  avis aux  termes p^trepr.»   une   action   a épuration ti; ' 
regions, selon lesquels le regime de duquel -1 a été procédé   le 1er oe- contre les troiipes commun.s'cs ch:   ?( 

II  décftnbr,   alS  qi%"   lî  ren!l'''''*'''°™"'- 'tj.. 15 jantitr 1M3 l?',..'?.T£'rL'i!!?.'? .'"".'.i'ii.".'.:;::;!!"''"'-   ■■   "«létolll..   0.   1.   Crol.-, 

dalt d'Atrloiif en  Sicilp   par quel-:    L,S prodixttetirs se soni emus tir ~,'^,'°,a7'sîi"'lT7 ,î «u   1« nor- 
q-jra   chaaafur»   aiialaïa.   aoxQufl* CM rumttirs. Ils sacntifnt 'r'CC:ny.-f,J^J*^^.^f^^^^'^^^r.^],, 
jfaipnt  jomu  dt.^   Omoifirs  «f déreirirtii des anmaux na.vant pa!''^'î„?'''ir",'^l,''^^e^ 
definictioii dl. -ypr rapide . Beau. ^M.^^nt   encore  leur  Plein develop-;'.^^^/'f'T™' ^" ^"l^"'^^^^^ 
ti(rht«. .. Nos avion, de tran.<port, p,n,„t   ;   i„  „  pn'ient  ainsi  et'?'"°;^?"'dî î^dà^e orS'tee 
repouM«rent   les   chasseurs   fijne-|pnvent. par contre coup, la coUec-;* SJ^'V?' '"   ,„v /ui^hetl de la 
mia par   e (eu d- leur» miiniilleii- r.vite ditn suopiement de  noun--     '^""'^ ""'  ■ 'ïï «uiciieta oe i« 
aes. Un c Beaulijhtcr .. atteint de'}™ trts mM^ta^T^ !"'>" «"tonora^' '«• ™* de Lille, â, 
nombreux coups." it abaîi i en ; es-;'"" "*' important. |„ p,y„„ geneiïle de la Seine, aux 
pace   de    qu-lques   secondes.    Uni    Le Ministre de l'aBricuiture et d.iicaisses des   receveurs   PercP"^"""..,,,, 4 ..._.„,. rw,m, 
chasseur monomotcu:   Mib.i  !e mi-lravitaillement declare formellement!    Pour les départements, aux c«is-Ali.g a . Agence oome. 

:-- .    , ^ ,. . Sn^nïrs;rq;:^tîxs:'^^^:s^'';iu^T^=e!r^^ .^ 
Fez occupée par les Américains "f > i^slme de rabata«e tamma;. percepteurs |_^«;jj JapSnaielii Manii^houkouï.h"''"-'""!,''-'''''''" """r* "" """- 

environ   50.000   lamiDes   nipponri,!?^""^"','lrr"e"JeïS!^,i'"!ï'am-" 
s'établiraient au cours des prochai.ijeant sur Comoiéane oti aeftectueni 
nés   cinq   années   sur   des   terres lea rormalitès de démobtliutlon 
mandciinuc.'^   restées   incultes   Jus-'       -   •'■ —       ~ 

?.^i? d";""ec.u'; s^^rdTi'rer'^j;; COMMENT FURENT RéCOLTéES 
Rome, lî. — Le Quartier General des forces armées italiennes com- \ ]ons.  conformément   aux  principe.'' «* rnuurc ne Diiu 

muniquc  : de ia politique mandchoiic Zy   lUNflLj Ut rAIN*.. 
BerUn. 13^— Sous If nue     t L-       oant le courant de la jaurnéc d'hitr, l'ennami a exerce une forte 

çlacli de .Europe »   lcl> Wi.he.ni ...... .... 

La combat vedette Tiaaier-Pouiei «( «" diable menant aan*. ceaae 1 at 
rut aaae7 monotone et émaill* de^taque au cour, d'.m combat ardent 
oorpa a corps frequent» que l'arbltrei*ma:hé par de nombreux corpa ft 
eut le tort de ne paa repnmer au d*- corps 
but. rrappant «ec dea deux ma!n« ' A la m*me réunion, Menozz batti: 
plaçant u gauche en crochet* et enOaJïard pnr k o, au 8e round, a.or» 
awine». Pott.er mena tout le combat.que e champion de la ^oni- sud étan 
devant un adT*T»a'.re certca coura-lmalmcn* députa un long moment et 
«eux mats qui falbht à mi-combat etiOmar I* Noir, le champion des - - 
a'inclina »an« contente  aux pointa       çera 

Notona   enrore    le   net    surcew   d*,  
OheMiuiere  qui   mi:   Hombrourkx   k, BASKET-BALL I 

•ou*i      chef    deîo-   '^   >•   «»»n^«t   aicuw-Drapier   qui 
MM.   Devillcra.l'"^ peut-être le plua apcctatulairc oe 

TRÈS NETTEMENT 
LES TOURQUENNOIS 

ONT BATTU LES ANVERSOIS 

' battu aux points Piprinl 

ide envergure, tandis que  renneu 
!?, laissé :  
■df ba:aii 

50.000 families nippones 
vont s'installer 

au Maodcfaoukouo 
Tok.o. U. — On mande de Hsing 

I A l.iUr une centaine d'autrca prl- 
'aounlera hbcrèa ont été recua diman- 
che au Centre d'accueil de la rue des 
ai:la«e8 par M. Thulllat. «ecrétalre 
séutTul de la Prélecture du Nord, 
jlnai que par M Hovaere. conaeiUer 
uaTîona!. dlrecîeur de ta Maison du 
Prisonnier : le colone! Santlnl ; M 
Marié, représenunt M, Paul Deho- 
ve. maire de LiUa : le caplume Vi- 
llain,  etc.. 
t    Lundi à 12 h. 40 une cinquantaine 

'autrea libères  «u  tare de la  relève 

Dana  :a   pl^rme  Tourquennoiae,   La 
le- reunion dea E.N.T. a remporté lé auc- 

Icé» attendu, mata lea Anveraola ont 
— iieg:«rement déçu et ae sont moina bt«n 

détendu* qu'on  ne  l'espérait 
Et) ellet  aaul une, toutca !C« OûUT' 

ws revinrent aux naccuaca et nac«ura 
tourquennota en belle forme actual- 

u   ■   u-   uauuwiu  mr,.. lement 
KKSl LT.%I> Ce   aiiccea   lut   complété   par   un 

Amateur», en round, de 3 m'.n : clî *; MARniIFTTF PAR 32 A Ifili^*^'^'! *!« water-polo dont lé début 
OcrTfHén'nr bat DearouaMaux (Tc);"*'^' 'H'U^WUtl It TAIV 0£. n i^^^mtiu.i pttmg^T un choc aerre, ma:. 

S^p"*"Mimo"irTS, hat Ma.?-! ce ru: d-i .ré. he.u h-a.et -'-j^'j'V.r.,"" ^5^-ITïJé^rbnKSt**S 
tens (T.l aux pt* ; V.nflenhogaenf ^,out en premier, mi-temp*, qui vit';* 8"fj;" "f^"^] i^*;* FNT om 
(T.t et R Ocr. .H.l font match nu:. .„ M^rquéito:» - dout le. P'OST«*^^*^^^ }**^J^^]*J^^J**.^JL^ ^^■ 
Vandercruysaen (T.» bat Prançoia (H)U>nt paienu - réeUter magnifique-«^- «" voula.ent terr.bicment, 
par k.o  au 3c round : Sieuw (Rxt bat Imcnt eux < Doguw » qu- ne menaient l.K!* RK»l'tT.%TA 
Drapier aux  pts .que par  14-10 à :.  p»u« y^aUU TnurcoÉOf-Anvert. — l«n m. 

Proïeaaionne.».  en   U)  rounda d«  o      Rï;»ia a la icpriae. 1. claa*e pari, et _,„ ,,.,„   .   ,    >   Hermvn  iT l   1' 4" 
m:n   :   Gheaquiérea   fTg)    bat   Hom-;:o,i.c. L:i:o> - qui a récupéré touï.|l?"fr.'aj   RermTn  (T l    r 4'"' 8 10 
brouckx  par  k.o   au  &e  round:   Pot-»P6   éléments   —   démonira    un    nci ^   Quinot   (A»     4   Baion   —  !•• m' 
tier iTgl bat TlMlcr aux pt* retour en (orme cm promet pour lea;n«e libre (lan>^* ■ 1   Van Hoofatadt 

rencfXitre* future* ,, j, ,    ,.   ,,..  ^  ,o ,   .j   jeuoulei   (T i. 

0.1. C ULLOIS BAT 

train   complet 

Paris 13. — On annonce of fine:-' 
lement que les troupes américaines 
ont occupe la ville sa.ntp maio 
calne de Fc/ 

u Le glacis de l'Europe » 
LE COMMUNIQUÉ ITALIEN 

" o o T B A L 1 

Le Secour» National  voua a dit 

A FRESNES, SINCIER AlNË 
BATKIDKLOTAIRE LILLE U.C. A BAHIJ 

PAR ABANDON AU 8" ROUND NANCY U.C. PAR 3 BUTS A 1 
Le troisième gala Oigauia* par le, t>::n«ncne »ur .e siade municlp_. 

Club Pugillsuque rreanoia a obtenu.tg, La Madeleine, a'e.t Joue le premier 
comme .«s pre-edents un magi.ifi- i^icn du Uh.mjtonnaw de Fr.nue 
que auccée r>ever.t une aal.e arch'-;un:vei»ua.re inet:»ni «ux prise. 
comble. B* K)nt en effet déroulé* de;i^.;ç L'C. cbampion de France 194^ 
tort  beaux  combats   tr** équilibrés.t^j K^^tv UC 

nage I 
|(A.).   1'   15'  8/10: 
'r 18" 6'10 — iwi m. bravée : 1. Tour- 
riemine   (T).   2'   S8'  i   2.   Laemmen. 

i(.Vl. 3' 6' 4 10: 3. Baert ; 4. Qouillé. 
—   lao  m.  d«M  :   ].  J    Bcrmvn   (T,L 

■r 19' 1 lU : 2. Vandacle <T.). 1' ai: 
t Michietaon ' <.\ I. — IM m. bradw 
ladelte» i Casteur (T.l 1" 30 2'ÎO: 
■2. Vin Meerbrtch  lA.i. r 31' 2, 10. — 

lade ,fn"^,^P;'twa»ch Vantiaeie. befebvre. J Ber- 
myn. E Bermvnl, 2' 25' 2 10 : i An- 
verA, j   26 6  iO 

CtMirM»* re*^riee« aut  L.N.T.  — M 
rmnl   <meM<iiltn) :   1.  Padou. 33" 

4. Au- 

f groupe I 
toire   qui   s'est   raiiie   au   génen.'des   quelquca  canons et de nombreux véhiculet ont été capturés ou I 
Eiaenhower,   pour  des  raiaons  q-^ râfruiis. Des avions allemands ont attaqué avec succès des concenira- 
r.'ont rien de commun avec le drc.* itons ennemies et ont mis la leu a cinq chars de patrouilles et environ 
mtematlonal,   le   Jujrnaliste   alV- dix camions. Au largo do SONE, nos aitions-torpMlours partis an ro- \ 
mand   constate que   la   guerre   n'a connaïaaanca ont   abattu un  chasseur britannique.   Un appareil  n'sst 
reellemmt.    commence    pour    ellei pas rentré du vol de es jour. 
qu'ai   moment   prec.s    où    elles   ^t"       Hier, vers la lin do la soirée, iiualqués avions «nnemis ont Jsts des 

AUX FAMILLES .-.■"ÎISI i,'^!l"''™;i;«K'.'^.VKi: De">"8"' 1 «■ Demey. - Elimination .itMitude  bien  compréhensible,,      «r.?' nfl>r 
ra.   eiant   donné   l'ardeur dé-!    «.tp^-i^lo : E.N.l   oattent Anvcr. 

.r 1 2buta a i 

Ignlflqu.   effort   collectif   qu'enregi.-ipliu loin encore, quelques commuoeâ 
trc aujourd'hui  le eeoonre N.nmial lont .pontanément   offert  de parral- 
un  effort   qui   trouvera   M   «euie   etlner  une  localité   voUlne moins heu- ^ -a _. i 

m: ODlCnUlirrDC nir 107» D   I 'J''*t'   récompense   dan»   la   Joie   désireuse. teU W'.iesno.v-sur-Deii'e et Wer- ;'•"■>••* ^," cour» de M premiere mi-i 
lUt rRlaUnnltKo UU   ici    K, l.er.ranui   qni   pou.-ront   ainsi   oublier.r.cq   qui   ont   am.i   adopie   ; impor-  ='^'i'»   N*i.c>  marqua un bui   et do-/   

qi.elques Inaiante les restrictions ic-ltante cité de Lomme miiia  .égérement. Sur la touche, on 
Le*    :d!ïà*;.e.>    nécessiteuses    ayant tuellea  en   croquani   dan?   une   belle      Nul   dome   que   leur  exem-»   «oi-   pér..'**»   un   moment   que  le.  Lorrain* r .   -• la  />A11DC 

IP   «iemUi-6  pi^ôoiiuier du   1127e  RI,, coquille  dorée. jiuivi    Le»  oîfres   de   parvalnaRp   doi- «;i«.cn(   e«a;i*er    n»..  Lil'.e   repart:: XB  QUatnCnC  Date   '.  LA l/UUlL 
h*itrr*i*nr    a   r " avant-Barden   «'    bombM ainlMtvas   et   Ineendlalret  aux   environs  d.   PALERMË   .t   da 'î'.'"^»^"?**..?.?,.*''*.^**"  oonnaltreà _^M»"«  toute» le. localité,  n ont  purent   être   adreuée.  au   Secour»   Na-i*   r.itaque   ei   cinq   minute,   avant ^ "^ 
2f-il:.^.-«l^   avant-gardes   ««- ~.'"*^"5'*»^^*"  "   '""™^ PALERME  et  M ,M    Pinel     bibliothèque   munlclpale.réallser   le   même   effort,   quelqucttional  de  Lille.   l«.  rue Inkcrmann.  .• fm un troisième hut venait recom 
mUKv: ta tiennes. TAUHMINA   on no signais m victimes m aagats, irue  Oambetta.   à   Corubroi lune. pit» éprouvé., n ont pu parve-'qul fera immédiatement le néces«ire, i>eBfier leur effon DE FRANCE DE FOOTBALL 

LES DEUX 
60SSES 

Par Pierre DLCOURCELLE 

oivrieres allant a leur atelier, de- Le déjeuner n'est peut-être pas'rues, cherchant quelque chose ài remarquer '.ts. redaction* plu» oufmonire retenue auto';r du oou par 
mo.scl^s de magasin, employés de|aussi   de^icac   qu'au   Cale   Anglais faire Imolns comiques, dont ii rlaii. TOur|une longue chaîne d'or 
commerce ou petits boutiquiers du ou a  la maison d'Or,  mais  li  csi.    Il s'était offert un tour a la garelabsorbe par cette distraction. — ce dot être une lemmc très' 
fiuar'ier,  chenta   fidèles,  honnête* Icertainement plu» arrote 'de i Est. au départ des voyageur-.:    L'occasion  était   trop belle  pn,;r!comme 11 faut avait-il pen^é   Peut-] 
ne faaant guère d' « extras » mai*; Et puis, ce qui ne se tau aa,-»'dans l'intention de rama5,ser queMque IM Limace la laissât échapper, être vient-elle s'nformer de oue I 
constituant '.e fond solide de U[sans une miiitiple absorption a-,que valise mal surveillée, mais pre-j Avec une incroyable dextérité il qu'une de ses petis'o-naires re-.» ' 
maison. l liquides,   ce   dejeuner   est   presqi-ecisement un employe  avait remaj-'plongea    la    main   dans  la    pochînue  en   ce   mtiment   i   Saln'-La/a-' 

On parle peu alors, on est presse, toujours  le  prc.ude  dun*-  associa-,que ses allfes» et  venues su&pec.e.s; béante  du   monsieur  et   en   retir.i're'    Bonne com fl'J'':*nce a faire" 
On déjeune, on paye, on file.      ttion   nouvelle,   l'occasion   de   devi,--jet l'avait signalé aujt gardiens dejun   porte-monnaie ■    Et  tfctani   le  terra n   s'avaiKari'' 
Peu ou point de pourboires aux,lopper  des  plans  mûris   au   cour.^la paix, qui avaient eu le mauva-*!    Rien  ne  met en joie comme uniprudemment   il ava.t lasse tombe- 

bonnes Ides longs silences, a laieiiei de Isigoùt de ne pltu le quitter des yeux succès meapere. tdai-.s la conversation le tiom de la 
Celles-ci rie se donnent fl'aiUeuM; prison, ou  pendant  le.*  mte!mtnn-|    Forcé  de  s'éloigner   pour  éviierj    La  Limace auasitôt ouvrit,  sansjpnson   des   femme»   en   plalgnani' 

les détenus 
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même pas la peine de  sourire, lejbies loisirs de lami. cherchant une des   explications   désagréables.     il|l< sortir de sa poche, le portê-mon' 
patron reste grave... le  patente <e-!bonne place, durant ses c bains ije[de«cendait     le    faubourg,    lorsqu'il i nale. en calcula le contenu en pal- 

A-ossl. dès cinq heures du matmj 
en été. dès six heures en hiver 
toutes les petites tables recouvertes, 
d« toile ciree rouge som-elles gar-' 
mes de consommateurs ' 

Les petits pains ne font que pa- 
raître et disparaître dans les hau- 
t«a mannes disposées â la portée 
dflo clients 

Les deux bonnes et le patron — 
tm veuf — vont et vierment. affai- 
Téfl. avoc des bols pleins Ju&qu'au 
bord, ne perdant jamais la tète. t:e 
contondant pas les c trois aoua * 
avec les i quatre sous », servant al 
chacun, tout de suite, bien chaude,^ 
jaconaommation demandée, et n hr-^- 
allant jamais sûrs de leur fait 
guand le client faisant son compte, 
patn. bcarre. café, dépose le mon- 
tant de sa dépense sur le marbre 
btane du supert>e comptoir en slmt- 
U-^cajou 

Dès la pointe du jour jusqu'aux 
approches, de huit heures, c'est une 
premier* série de eonnmmateurs 

rieux et digne. isoleil » sur les bancs d'un squar» ! aperçut un petii rassemblement de- 
Huit   heures sonnées,  les choseslet ace promenades rèvciMes à tra-'vant la crémerie 

changent de face. C'est le coup de vers let rues, faute de Rite Inaugurant im sj-steme de recia- 
feu : l'arrivée de ces dames. j    ç,„^   ^^^^  ^^^^   ^  forment   ces "^   ^"' **^P"'* « P"^*. "f»« «'"V^^* 

On  lea attend depuis une demi-     , :^  "'   '^^ ,"Z   '   "' V'  >-"(extencion,  le patron  de l-e[abiia»..-.de .a cave 
Mir» f^Mâ mariages   morganatiques,   vuiga .e- niar^ rt/.rri»r. u. «..r*-      ^  

pant les pièces, ce qui lui fit d'i 
leurs faire une légère grimace, et 
se   débarrassa   auasitôt   du   oonic- 
rant m le jetant par le «oupirall 

heure déjà imêm dUs «'Tu'coun* ^Ù7''v%^'^'-''' «''«'^ P"»" <l<Trière les vitre. 
Les messieurs sont la, fldèlea au^s fa dilcîsifon dl com:at **^|de sa boutique un tableau indiquant 

poste. « faisant le poireau ». selon presque aussi compliquée, en vér/c I*" o"re« «^ '« demandes de u*- 
leur élégante expression. Ique celles qui ont l;eu  par-devau'l^'^ 

Or. parmi ces gentlemen on n'est, notaire : le fiancé apportant .-a l^'i certain nombre de lemm-îs 
pas regardant sur la dépense. 1 borme mine et l'appui de ses .loli-'S sans  place   a  lisaient   atlentivs- 

D'abord, sott pour calmer les im- des biceps, la fiancee ses charmes'ment. cherchant si. parmi tous ces : 
patiences de l'attente, soit pour sel et les rentes que peut et  doit rap- « O.i demande des ouvrières po-.r 
donner   la   force  de supporter   ics'portei ce capital 
emotions  dune   c   revo>-ure   »,   ils 

Personne autour de lui n'aurait 
pu remarquer un seul de ses mou- 
vements, sccomplis avec une eoj- 
plesse de serpent. 

Puis gaiement 11 franchit la porte 
de la crémerie, et demanda un 
petit noiv 

A la table ou il saasit, après lu 
un travail facile. On demsnde   inel avoir très poliment demandé 
apprentie  pour   les   filets   On   de-!torisation de se placer à ses cât^^t 

Oh ! vous avee raijon, mon-l 
sletir. avait répliqué sa voisin" i 
c'est une indignité!.. Car enf;n ' 
quand on est condamne n'est-ce 
pas ? pour un vol ou pour autre 
chose on n'a rien à dire, on fait 
son trmps. et puis c est fir.i. Mais 
pour les femmes. 11 n'y a pas ne- 
BOln de jugement. Il suffit d'im ca- 
price d'un agent de mœurs poj; 
être enlevée et enfermée et po ir 
rien, monsieur, pour rien  !,. 

— Parbleu ! parce que celé lejr' 
plaît,,, et. même quand c'est par 
suite de cf qu'i.^ appellent un )u i 
gemeni, vous crovez que c ESI IUS- 
te ? La plupart du temps, l'.s s'en-j 
tendent pour opprimer '.e pauvvei 
monde i 

De ces considerations générales 
et  sur  lesquelles L* Limace et   la 

emotions aune c revwj-ure », iia p..,., p,r»^i,*m»ni nanm f^n» r.-» '"pprcnne pour .es iiiei» \jr. oe-i «wisniion ae ae pt.ier ■ KS COMS 
abfort>ent un grand nombre de con-,„X;?\*,. »;7^^!. al.i.r^i,i ^',. 'mwide un Jeune homme pour faireiêtaat déjà une femme très grand.-- 
sommations i^Tr^f,  il/« ^ If^l!;/"^,^'*.^^^^^ courses    .   il   ne  se   trouverait! très maigre, très laide   q-j    prenav 

Puis très souvent, lorsque les con-l","','i Z,î^l    ^TTT.-IKI' o«,7.i--ii" P»"" hasard quelque emploi qu: pût son café au lait, 
versations    ont   été   très   animées,!^!" Jf, Ti.Vf.1^ „     «.     .. «1    (l^ur donner du pain tout de auiu-.|    Elle  avait   répondu  par  un  aoi- 
alors qu'skprès son café au lait. ia,Sf?^""hSî^î^f T^i     f^m-iri^lTj    La Limace s'approcha, et lui au»-|rire aimable à  la  politesse de U . .  ..   .. 
femnw raconte, tout émue à l'ami;?". *°°5r^^K «.iT^^      "^'^^'si se mit  à examiner ces afficheslLimace, et s'ècana  même un peulgrande   femme   s'entendirent   tout 
de son cœur, les mlaères qu'elle a;""*'*™^*-^^">^-"* ''ouiuout imanuscrites jpour lui faire place, id* suite   la conversation était  peu 
supportées, lea petits verres de cou-'    Sorti depuis quelques jours de m     Un gros monsieur, sans doute «^nl    Au bout de quelques mmutes   >>«|à peu  tombée sur des sujets P>us 
solatlon succèdent aux petits verres iprlaon de la Santé  après avoli pur-, oisif, car les  intéressés parcouren:; conversation   s'était   engagée jperaonnels 

Ensuite vient l'absinthe, et enfin Igê  une petite  condamnation  pojr|vtveirent  du  regard  loute  la   lt£te,    La  Limace   avait   remarque  quei    Ils avaient   fini  par  s* raconter 
pour ne pas se déranger, on déJéJ-'vol. La Limace n'ayant trouve an ;et  s'en  vont  aussitôt, était campé éa voisine avait deux grosse baguesleur histoire 
ne la, ictnw c occasion »  errait dans l«s'd«vant la vitre tt.s'amuaaa â eo'an or. dat bouclas d'ortiUM «t une'    II faut dir« qu'au eat* au lait «t 

au i>-!i; no.r etai! venu sajan'i*;- 
un petit df'jeuner, oflert geiitimtiit 
par La Limace et compose de qua-l 
tre œuf* si:r le plat, deux n? au 
lait, unr limande c: iro.» .itrcs .le 
vin 

Il .«rraii long et superilu ût iis, 
prorti..re dans 'ous se*, details. ■^* i 
telle qu'elle la racon'a a La Limace 
l'existence de Ra-e Fou;;.oiix, ae 
d.re par q.ielle *uite de ciicunstai) | 
ce» celle fille, née S'ur quelque botte; 
de pailie dan.< une grange de .a 
Beauce. avait ete loi:i à tour f:l>' 
de iprme bonne séduite par .i 
solda- dr passage filiasse rôdan 
autour de fortj et des casern*-! 
couchant dans les huttes de- 
champs oe manœuvre ou l'hivei 
dar^ les postes fille de braeser'i- 
n'avâir jams-^ eu m enfance n^ 
Jeuneese 

Mais, alois que ."»»«■ mui appro- 
chait, il lui était arrivé, cinq oj 
six sns auparavant, un accideri 
quil importe de noter 

Elle avait aime ! un soldai dL 
ti^in qui régulièrement venait ;.* 
toir dans la  brasserie  borgne  m 

le ctaiT   boi-.r.e 
El> avait aacrifie toui a -p 

tmo.ir. avait quitté sa place et es- 
saye de faire quelque chose d'à pej 
près honnête qui Ig rapprochât de 
stm amant. 

Elle avait pu parvenir à être do 
mestique dans la cantane où il pre- 
nait ses  repas 

Mais presque tout de suite elle 
était devenue enceinte ' 

On lavait cbtMêt. j 

Ellir n'avai: pas voulu prendre un 
autre amant quand I* trmg.ot. ^on 
contie fini était retourne dans son 
pny.i et e:> était accouchée à ITios- 
pice de la Bourbe reconnaissa,.: 
son enfant mais declarant laban- 
donner. »a msêre ne lui permettant 
pas de relever 

Le iri.igiOt aappr.an Claude ; 
elle man.fesat .e dtsir que son en- 
fant eût  le même nom 

Puis elle lavait longuetnent em- 
brsase Alors on ie lu; avait enlevé. 
et on l'avait porte aux t Enfanij 
Ass'^tes », ou U avait ete enreglairé 

Elle pouvHâ ie réclamer un jour. 
Ce n'était pas un enfant troue*, 

mais un enfant abandonne 
Alor« un immense et prodigieux 

changement s'était opère en celle 
femme 

Oe> sa sortie de l'hospice, elle 
jvai: veci: exclusivement, paasé, 
pleure soufteit pour ce petit être 
qu'elle ne pouvait pas voir, quelle 
ne connaisM.; pas t-t quelle oe 
connaîtrait que si elle le méritait 
qu'elle devait en un moi, conquérir 

Elle avait  résolu cette conquête 
C'est  que  dans   cette  àmc   fan- 

geuse    l'amour,   d'abord,   quelque 
bas qu'elle fût. avait jeté un raj-oo , 
de clarté. 

La maternité y avait ensuit* 
pouaaé ses racines et anfln ? av&it 
fait éclore une fleur. 

En sortant de l'hospice. eU* cher- 
cha du travail 

Elle an trouva 

fé 


